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L’engagement des parents à la maison constitue le facteur  
le plus important d’amélioration des résultats scolaires. 

L’association positive entre la réussite scolaire et l’implication parentale à l’école et, de façon plus large, 
la collaboration entre la famille et l’école, a été abondamment observée dans plusieurs recherches. 
La famille et les membres de l’entourage d’un jeune exercent une influence déterminante sur son 
développement. Participer en tant que parent à la réussite éducative de son enfant implique qu’on passe 
à l’action, qu’on pose des gestes concrets, comme s’assurer qu’il mange bien et dorme suffisamment, 
comme superviser la période des devoirs et des leçons ou encore échanger avec lui sur sa vie à l’école 
(la classe, les camarades, les enseignants, les projets d’avenir). On peut aussi réagir aux résultats 
scolaires de son enfant en l’encourageant, en le complimentant et en l’incitant à s’améliorer, ou encore 
en établissant des liens privilégiés avec l’école et les enseignants.

À l’inverse, le manque de soutien affectif, la faible participation parentale au suivi scolaire ou la 
perception négative des parents à l’égard des capacités de réussite de leur enfant peuvent avoir  
des répercussions négatives sur sa persévérance scolaire. La motivation et le rendement scolaire  
d’un jeune peuvent également être altérés par un manque de valorisation de l’éducation à la maison  
ou par les faibles aspirations scolaires de ses parents.  
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S’intéresser à ce que je fais à l’école,
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